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E N S E I G N E M E N T  

S U P É R I E U R  E T  

R E C H E R C H E  

m i s e  en place du tutorat 
étudiant 

Texte adressé aux présidents d 'universi1¿ ; aux rec- 
teurs d'académie 

■ Les États généraux de l'université ont mon- 
tré l'importance des mesures àprendre pour fa- 
voriser la réussite des étudiants dès l'entrée à 
l'université. Le tutorat est l'une des réponses 
concrètes et adaptées à cet objectif prioritaire. 
Conformément au calendrier de la réforme de 
l'université, la mise en place du tutorat est ef- 
fective dans toutes les universités dès la rentrée 
1996. 

1 - Un futorat adapté aux besoins des 
étudiants de première année 

Le tutorat d'accompagnement méthodolo- 
gique et pédagogique s'adresse aux étudiants 
qui effectuent leur première rentrée à l'uni ver- 
sité dans un DEUG. 
.Le tutorat vise à favoriser la réussite de l'étu- 
diant en lui permettant de s'adapter aux exi- 
gences méthodologiques nouvelles des études 
supérieures. D est organisé pendant six mois au 
cours de la première année de DEUG. 
. Il s'effectue sur la base du volontariat pour les 
étudiants. Il ne fait l'objet d'aucune évaluation 
ou notation rentrant dans le contrôle des 
connaissances. Toutes dispositions seront 
prises, par les établissements, pour que les étu- 
diants qui en ont le plus besoin puissent béné- 
ficier des séances de tutorat 

.Ce nouveau type de tutorat revêt nécessaire- 
ment des formes variées : 
- L'aide au travail personnel de l'étudiant, qu'il 
s'agisse de l'organisation et de la gestion de 
l'emploi du temps ou de J'apprentissage des 
méthodes de travail propres à l'université (pri- 
se de notes en cours et en travaux dirigés, ex- 
ploitation efficace de ces notes, entraînement à 
l'oral, élaboration de fiches de travail,...). Cet- 
te forme de tutorat ne saurait remplacer, en au- 
cun cas, le travail personnel de l'étudiant. 
- L'aide au travail documentaire, à savoir la 
maîtrise des outils bibliographiques et l'usage 
efficace des bibliothèques. 
- L'appui aux techniques d'auto-évaluation et 
d'auto-formaùon. 
Enfin, le tuteur permet d'établir des relations 
de proximité entre les étudiants et leurs profes- 
seurs. 
Il importe de préciser que le tutorat d'accom- 
pagnement n'a pas vocation à se substituer à 
l'enseignement dispensé en cours, travaux di- 
rigés ou travaux pratiques. 

2  - Un tu to ra t  exercé  par  des  étu- 
diants sens la responsabilité d 'uni .  
versitaires 

• Le tutorat est effectué par des étudiants confir- 
més de deuxième ou de troisième cycles, des 
élèves d'écoles d'ingénieurs ou des étudiants 
des IUFM sous la tutelle et la responsabilité des 
enseignants d'université. 

*Dans le cadre du tutoratd' accompagnement, 
les tuteurs auront en charge des groupes de 
l'ordre de quinze étudiants avec lesquels ils 
feront un travail d'encadrement et non d'en- 
seignement. 
e Il importe que l'implication des tuteurs ne pé- 
nalise pas leur réussite personnelle. En consé- 
quence, cette forme d'engagement des étu- 
diants dans la vie universitaire est prise en 
compte dans leur parcours de formation et va- 
lidée comme un stage. 

3  - Mise en œuvre du futorat par  les 
universités 

*L'organisadon pratique des diverses formes 
de tutorat, son suivi, son appréciation par rap- 
port aux objectifs visés ainsi que le recrutement 
des tuteurs relèvent de la responsabilité des uni- 
versités. 
- Les responsables des tuteurs sont des ensei- 
gnants. Ils organisent régulièrement des ré- 
unions d'encadrement des tuteurs, notam- 
ment au début de l'année. Ces réunions 
permettent aux enseignants d'apprécier les 
difficultés rencontrées par les étudiants et de 
rechercher les éléments de réponses les plus 
adaptées. 
- L'engagement des universitaires dans le sui- 
vi des tuteurs est reconnu dans le cadre de 
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contrats pédagogiques définis au sein de 
chaque établissement, sous forme d'heures 
spécifiques. 
- Il appartient aux universités de prendre éga- 
lement en compte la situation des étudiants qui 
suivent des formations dans des antennes uni- 
versitaires ou des sites excenttés, en proposant 
des solutions adaptées aux contraintes propres 
à ces formations (recours à des étudiants de 
deuxième année si nécessaire). 
. La rétribution nette de chaque tuteur se fera sur 
la base d'une bourse de stage de 1 000 francs 
par mois pendant six mois. 

[...) 

Pour le ministre de l'éducation nationale, 
de l'enseignement supérieur et de la recherche 
et par délégation, 
Le directeur général 
des enseignements supérieurs 
Christian FORESTIER 



CHAPITRE 1 

Textes et enjeux 

1 Extrait du Bulletin officiel de l'Éducation nationale (B.O.) 

Le premier  paragraphe  du B.O. du 31 octobre 1996 (page de gauche) définit les objec- 
tifs et les contenus du tutorat. 

2 Des chiffres qui justifient le tutorat en première année 

Le ministère de l 'Éducation nationale et de l ' ense ignement  supér ieur  publie diffé- 

rentes statistiques permet tant  d 'évaluer le système éducatif  et en part iculier  le taux de 

passage du premier  au  deuxième cycle universitaire. 

Le tableau ci-dessous contient certaines de ces données  pour  l ' année 1996. Il convient 

ensuite de les interpréter  : 

-  en fonction de ses attentes propres ; 

-  en fonction des attentes du système d 'ense ignement  et de la société ; 

-  et surtout en fonction des politiques éducatives spécifiques à chaque université. 

En effet, un  taux d'accès convenable au deuxième cycle peut, en termes de politiques 

éducatives des établissements, subir deux interprétat ions : 

-  soit l 'établissement attribue beaucoup de moyens aux deux premières  années  et se 
révèle efficace ; 

-  soit la sélection est « étalée » sur plusieurs cycles, donc repoussée pour  partie à 
plus tard. 
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Réciproquement,  un taux de passage médiocre en deuxième cycle peut signifier 

qu 'une sélection forte est opérée dès le départ  des études supérieures. 

Chacun interprétera  les situations particulières à sa façon. Mais certains chiffres font 
plus que justifier le tutorat : 

-  40 % de bacheliers ne parviennent  pas en licence ; 

-  28 % seulement  d 'entre eux ne redoublent  pas pour atteindre cet objectif. 



3 Vos propres enjeux en tant que tuteur 

Une activité de ques t ionnement  vous permettra,  seul ou avec d 'autres  tuteurs,  de repé- 

re r  et vos propres motivations et vos craintes. 

Choisissez sept propositions, puis reportez-vous à la grille d' interprétation. 

1. J'ai toujours aimé aider les autres. 

2. Je crains de ne  pouvoir répondre  à des questions pointues dans certaines disci- 

plines. 

3. Le tutorat est pour  moi un  apport fmancier  important.  

4. J'ai toujours eu pour  projet d'enseigner.  

5. Le grand nombre  d'étudiants va nuire  à mon action. 

6. C'est la première  fois que je dois encadrer  des plus jeunes  que moi. 

7. Mon atout est que je suis personnel lement  très organisé dans m o n  travail. 

8. Les heures  de tutorat  ne  vont pas trop peser  sur  m o n  temps de travail personnel .  

9. Je n e  pense  pas que tout le monde  puisse réussir  en fac. 

10. À mon sens, c'est peu d 'argent  pour  beaucoup de travail. 

11. J 'aime suffisamment m a  discipline pour  réussir  à en faire par tager  le goût à 
d'autres. 

12. À mon avis, c'est toujours bon  de se faire reconnaî t re  dans le monde  de la fac. 

13. La maîtrise de l 'organisation du travail est un problème pour  moi. 

14. J'ai l 'habitude depuis longtemps de m'occuper  de plus jeunes  que moi. 

15. Je pense que tout le monde  peut  et doit réussir  si chacun  y met  du sien. 

16. Uaspect  « m a m a n  nounou  », ce n 'est  pas vraiment  mon fort. 

17. Certains vont faire du tutorat  pour  se faire r e m a r q u e r  par  les enseignants.  

18. Réexpliquer en tutorat, cela va me permet t re  moi -même de mieux comprendre.  

19. Gérer  un  petit groupe me paraî t  plus dynamique. 

20. J'ai dit oui, mais cela va m e  prendre  beaucoup sur mon temps de travail personnel.  

21. Intellectuellement, pour  moi, le tutorat, c'est du temps de perdu. 

22. Mon handicap est qu 'enseigner  ne m e  plaît pas trop. 

5 
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Rubrique 

Rapport protecteur  aux autres 1 16 

Aspect financier 3 10 

Capacités personnel les  d 'organisation 7 13 

Statut personnel  dans la faculté 12  ̂ 17 

Nombre d'élèves  ̂ . 4  

Intérêt  pour  l ' ense ignement  4  22 
Totaux 

En plus du dénombrement des rubriques positives ou négatives, et donc de vos atouts 
et des points sur lesquels il vous faudra retravailler, vous pouvez observer vos éven- 
tuelles contradictions et, si vous êtes plusieurs, partir de ces données pour en débattre. 



CHAPITRE 2 
Les différences entre tutorat 

et cours supplémentaire 

1 La position du tuteur par rapport aux enseignements 

D'entrée de jeu les textes précisent que : « Le tutorat d'accompagnement n'a pas voca- 
tion à se substituer à l'enseignement dispensé en cours, travaux dirigés ou travaux pra- 
tiques. » 

Votre rôle n'est donc pas d'apporter des connaissances ou d'autres explications. Il est 
encore moins de faire réaliser des travaux supplémentaires. Il ne s'agit ni d'un cours 
particulier, ni d'un cours collectif. 

Les risques d'une telle dérive sont nombreux : 
-  interférer avec les explications ou les méthodes des enseignants ; 
-  multiplier les incursions dans votre discipline de prédilection au risque de négli- 

ger les autres ; 
-  dire des erreurs dans la discipline ; 
-  n'aider que ponctuellement vos étudiants sans leur apporter réellement les 

moyens de s'adapter au travail universitaire ; 
-  faire le travail à la place de vos étudiants ; 
-  provoquer des tensions entre les enseignants et vous. 

À l'inverse vous devez considérer que : 
-  le cours a déjà été fait par des spécialistes ; 
-  vous êtes encore proches, dans le temps, des difficultés d'adaptation qui sont celles 

des premières années ; 
-  par rapport aux enseignants, votre position de tuteur, de pair, vous ouvre une 

forme de dialogue privilégié avec vos étudiants ; 
-  l'acquisition de compétences méthodologiques transférables à plusieurs disci- 

plines et sur plusieurs années est un élément déterminant de réussite à l'universi- 
té : c'est là votre rôle. 
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2 Tableau comparatif de mises en situation 

Logique : 

Nous n 'avons pas Prendre la craie, Vous leur  demandez  de formu- 

compris tel passage réexpliquer.  1er par  eux-mêmes  ce qu'il 

du cours de.... n 'ont  pas compris. Vous faites 

vérifier que les prises de notes 

sont complètes. Vous renvoyez à  

des livres ou des polycopiés. 
Etc. 

Nous avons u n  e x a -  " Faire apprendre ,  " Vous construisez avec eux un  , l 1 

v  1 d e m a n d e r  ce  qui n 'es t  planning de révisions. Vous l e u r  

"  pas  compris  puis  faites pointer  sur  leurs notes les 

passages m a l  compris. j *  

* w i  v. * m i i  v y: .* v  Vous organisez deâ g r o u p e s  * '  
d 'entraide. " ' ' 

Nous avons des exer- Faire les exercices Vous faites r epére r  les parties 

cices à faire. avec ou à la place des du cours utiles pour  chaque 
étudiants. exercice. Vous faites re trouver  

et refaire par  quelqu 'un rapide- 

men t  un  exercice de m ê m e  type 
réalisé en  TD. Vous faites redire  

la méthode.  

Nous avons un  sujet à Rédiger le p lan  et  l e  Vous faites util iser des tech- ; 

traîter. travail avec le groupe. n iques  de recherche  d'idées : ?;, . 
Quintilien, brain  storming, ana- 

- - ■ • « . .  ' logies,etc. (voir Cerner un sujet, 
page 73). " , ... r 

?••• » " ' " Vous faites produiré un  j 

V ; brouillon à  par t i r  de  ces tech- 
. .  ' n i q u e s .  * i 



CHAPITRE 3 
Trois moments de l'aide au travail : 

faciliter, enseigner, réinvestir  évaluer 

1 Faciliter 

YYGOTSKY, pédagogue russe, a montré  que tout individu qui apprend peut mene r  à bien 

une tâche dépassant pourtant a pr ior i  ses capacités personnelles présumées,  si un 

tiers lui crée des conditions facilitant la réalisation de cette tâche. Par exemple,  un 

élève de CM2 est capable de résoudre un problème complexe pour  lui. si on le lui 

découpe en une succession de questions simples et qu'on lui rappelle les connais- 
sances nécessaires. 

Pour vous aussi il convient donc de prendre  la mesure  de ce que l 'étudiant réalise de 

lui-même, et de la part qui vous revient. 

Soyez vigilant : une tâche bien réalisée n'est pas nécessai rement  synonyme de com- 

pétences acquises pouvant être remobilisées à un autre moment ,  dans un autre 

contexte, quand l 'étudiant sera seul. 

Quelques exemples pour s'en persuader  : 

-  Si vous écrivez au tableau les éléments importants du cours qui vont servir de base 

à l 'établissement d 'une fiche de synthèse, rien ne garantit  que chaque membre  du 

groupe a compris la méthodologie de cette recherche  et de cette construction. 

-  Faire au tableau une liste des points pouvant être traités pour  un sujet donné n'as- 

sure en rien que les étudiants soient capables par la suite d 'organiser  leur 

réflexion à partir  d 'un autre sujet. 

Il peut cependant  être valable de proposer temporai rement  ces conditions facilitantes, 

pour pouvoir mieux traiter un autre problème. 
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